
           
 

 
 
 
 

La rue s’installe au BELvue du 15 au 21 mai 
 
Ce mardi 15 mai, à Bruxelles, le musée BELvue, la Fondation Roi Baudouin, l’asbl Dynamo International, les 
membres du réseau international de travailleurs sociaux1  de rue, dont la fédération belge francophone Traces 
de Rue, inaugurent en avant-première l’exposition « Travailleurs de rue, Tisseurs de liens » rassemblant 60 
photographies de Véronique Vercheval. Une exposition didactique, accessible au public gratuitement 
jusqu’au 21 mai au musée BELvue. 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

                                                           
1 Ici, le masculin est employé comme genre neutre et désigne aussi bien les hommes que les femmes. 

 

LES TRAVAILLEURS SOCIAUX DE RUE À TRAVERS LE MONDE  
1 enquête photographique dans 7 pays 

A Ostende, Bruxelles, Bucarest, Tel Aviv, Port-au-Prince, Kinshasa, Ho Chi Minh 
Ville, ou encore dans les camps de réfugiés en Palestine…, où elle s’est rendue entre 
fin 2015 et début 2017, la photographe Véronique Vercheval a rencontré les 
travailleurs sociaux de rue des pays affiliés au réseau Dynamo International – Street 
Workers Network (Belgique, Roumanie, RDC, Haïti, Vietnam) ainsi que ceux d’Israël 
et de Palestine.  Elle les a accompagnés dans leur quotidien professionnel : la rue, les 
terrains de jeux, les squares, les parcs, etc… 
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60 portraits et scènes de rue : « tournées de quartiers », « zonages » ou « maraudes » 

 « Nous avons demandé à Véronique Vercheval d’accompagner les travailleurs sociaux de rue sur 
les continents dans lesquels Dynamo International s’investit, d’en ramener des images mettant en 
lumière leurs engagements dans des contextes parfois très différents. Elle a photographié ces 
rencontres, ces regards, ces relations pour nous permettre de croiser leur route et de nous y arrêter. 
» (Edwin de Boevé, responsable de Dynamo International – Street Workers Network) 

Le travailleur social de rue arpente sans cesse les rues. A pied, à vélo ou motorisé, il part à la rencontre de la 
population. Parce que l’efficacité de son travail dépend de sa discrétion et de sa capacité d’adaptation 
dans le milieu de vie des populations les plus exclues, le travailleur social de rue intervient dans l’ombre. 
C’est de cette nécessité de montrer l’invisible que découle l’origine du projet d’exposition itinérante 
destinée à voyager dans les 6 autres pays. 

« Il était essentiel pour nous de faire la lumière sur ces femmes et ces hommes qui luttent contre la 
pauvreté et l’exclusion sur chaque continent. Et pour ce faire, quoi de plus approprié qu’une 
image… » (Edwin de Boevé, responsable de Dynamo International – Street Workers Network) 

Le travailleur social de rue, dernier rempart contre l’exclusion sociale 

Au fil des rencontres de rue, le travailleur social de rue tisse des liens de confiance grâce auxquels un jeune 
ou une personne en situation de rue osera demander un soutien ou un conseil. L’essentiel est d’être présent 
au moment où la personne en a vraiment besoin. De cette manière, le travailleur social de rue permet une 
intervention dans les situations les plus sensibles, entre autres, en connectant les dispositifs classiques de 
l’aide sociale et ceux qui en sont exclus.  
 

 

Sur le terrain, les liens se construisent au jour le jour à 
travers un « Bonjour », une attention ou simplement la 
chaleur humaine. Une des missions des travailleurs de rue 
vise la cohésion sociale, la prévention de la marginalisation 
des jeunes. (Bruxelles) 
 
 
 

 

Des familles entières vivent dans les sous-sols de Bucarest, le 
long des tuyaux d’eau chaude qui alimentent les radiateurs 
de la ville. Cet homme sort de terre à la rencontre des 
travailleurs de rue qui passent régulièrement prendre des 
nouvelles, donner un coup de main, amener des provisions 
ou des médicaments. (Bucarest) 
 
 

 

Kim Chi participe aux maraudes. Elle écoute les jeunes mères 
qui dorment à la rue, informe et tente de soulager ces 
femmes confrontées à la grande pauvreté et à une terrible 
insécurité. (Ho Chi Minh Ville) 

 
 



Plus qu’une exposition… 

• Des visites et ateliers animés par des travailleurs sociaux de rue de la fédération Traces de Rue 
• 1 livre de 100 photographies de Véronique Vercheval, dont celles de l’exposition, sont 

rassemblées dans un livre préfacé par Bernard Devos, Délégué général aux droits de l'enfant de 
la Fédération Wallonie-Bruxelles 

• 1 promenade dans les rues de Bruxelles : le principe fondateur du travail social de rue étant 
d’être sur le terrain, une douzaine de photographies de l’exposition « Travailleurs de rue, Tisseurs 
de liens » sont également visibles dans l’espace public bruxellois depuis le 3 mai. Les passants 
arpentant certaines rues des communes de Bruxelles, dont Forest, Watermael-Boitsfort, 
Anderlecht et Bruxelles ville, peuvent ainsi avoir un aperçu du travail social de rue.  

Qui sommes-nous ?  

Véronique Vercheval  est une photographe originaire de La Louvière. Son regard la porte à privilégier le point de vue 
social et le côté humain des choses. Elle a mené des enquêtes à long terme de type documentaire et sociologique, 
notamment pour les projets des « Archives de Wallonie », photographié les sidérurgistes, les verriers, les mineurs, les 
infirmières et les médecins, les agriculteurs, les transporteurs routiers...  
 
Créée en 2001, Dynamo International est une ONG atypique dans le champ de la coopération au développement. Elle 
coordonne depuis 2002 un réseau international de travailleurs sociaux de rue : Dynamo International – Street Workers 
Network, qui fédère depuis 2015 plus de 11.500 professionnels du travail social de rue dans 50 pays sur 4 continents. 
 
La fédération Traces de Rue a pour mission de promouvoir le travail social de rue à visée émancipatrice. Elle rassemble 
une soixantaine de travailleurs sociaux de rue de Wallonie et de Bruxelles de divers secteurs tels que AMO-Aide à la 
Jeunesse, toxicomanie, milieu prostitutionnel ainsi que de services de prévention, de jeunesse, de sécurité intégrale 
intégrée et de plan de cohésion sociale des communes.  

 

 
Cet événement, nos activités et les enjeux liés au travail social de rue vous interpellent mais vous ne pouvez 
pas participer à la visite de presse ?       
 

Les jeudi 17 et vendredi 18 mai, de 10 à 13h et de 14 à 17h, les travailleurs sociaux de rue de la fédération 
Traces de Rue vous invitent à les rejoindre lors de leurs ateliers, animations et échanges avec le public. 
 
N’hésitez pas à nous contacter ! 
 

Plus d’information sur le site de l’exposition : www.tisseursdeliens.be  

 
 

 

Rendez-vous lors de la visite de presse ! 
 
Quand ? Le mardi 15 mai de 11h00 à 12h30 
Où ? Au musée BELvue, Place des Palais, 7, 1000 Bruxelles 
Qui ? Véronique Vercheval, photographe, Julien Ribaudo, directeur Ad Interim de Dynamo 
International, Mathilde Dufranc, coordinatrice de Dynamo International – Street Workers Network, 
Véronique Martin, coordinatrice de la fédération belge francophone Traces de Rue, Hélène Eggen, 
travailleuse sociale, co-directrice de Dynamo AMO, présidente de Traces de Rue                        

Dynamo International (ASBL) 
www.travailderue.org 

Julien Ribaudo, directeur Ad Interim 
julien@travailderue.org 

+32 (0)2 378 44 22  
32 (0)4 95 10 28 10 

   

Musée BELvue 
www.belvue.be 

Mathilde Oechsner, responsable communication 
oechsner.m@kbs-frb.be 

+32 (0)2 545 08 02 

http://www.tisseursdeliens.be/
http://www.travailderue.org/
http://www.belvue.be/
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